
Wrt dXf-r/-^ --. Cela fai^ai.

«ont plus. Le^ ^""^^^^^ ^Itl-^^l'^^ de bois nt
^^^^de la plus sage du moi?'' ^?''""°* ^'^ Pro-
vient jamais. Tous L n ^ T^'^' Paris n'y
««efts s> donnent rendez v'o^''^"'^^^^ "^^P^^l
'^taurant. à prix fixe auf7n°

'' ^*'^' ^^ns les
supérieurs. les oncles de

0^^°°°'''* ^"^ otages
*»-as se pfaisent encore T '^'^,°^ de Carpln-
mœurs du PalaistRoTal /eTï^^^^'^^

^^^^5-
Restauration.

L'eau il ^"^P^re et de la
«es oncles, tandis que ,e^^J''°* ^'^ bouche, à
le somptueux festin^ à £"tan ""'^? ^^^-'"«''t
ne de ne point écouter

^'''''' ^^ faisant mi-
Maintenant, à la nii„

trois ruisseaux fan PuxduT. ""^ ^""^^'«'^t «es
«et et la BibliothêSue ,

™. ^^antre, Pierre-Les-
viant l'Europe à s^table detT'" ''"**'' «o»"
ses quatre fagades sur la tlTf ''«"verts, étale
sur la rue Saint-Honoi i^- -

"*" Palais-Eoyal
Coq élargie, sur larueduT^'r''.' ^^ '•««''«
fenêtres de cet hôtel on voit r^r'

^"°"^^- ^es
égitime et ressemblam d,?

-^"'"^ '^«"f. «'s
umièt^ et l'air s'épTndent T^ ^°"^^e. La
la boue s'en est alte" "onTe S"o1 'î'^^'"^'^*

^ont disparu
; la lènrp u;^

®*'* °'^' les tripots
guéne, n'a pa's mêm7lais4 d?'' • ^"".^«^-^toù donc demeurent à pl«î ,'"'=1*'?'^«- Mais
leurs dames. Présent k^ brigands et


